
Reprise ce lundi 26 avril : toujours 
largement insuffisant

Aujourd’hui,  les  écoles  primaires  rouvraient  leurs  portes,  tandis
que les personnels du second degré poursuivaient l’enseignement
à distance. Le décalage entre les annonces du ministre Blanquer
et la réalité du terrain s’est une nouvelle fois fait pleinement sentir.

Dans  les  écoles,  de  nombreux  personnels  manquaient  à
l’appel  en  raison  de  l’épidémie  :  cas  contacts,  vulnérables,
malades, de très nombreux personnels enseignants et AESH
n’étaient  pas  en  capacité  de  se  trouver  face  aux  élèves  ce
lundi.  Pourtant,  les  recrutements  nécessaires  réclamés  par
SUD éducation dans le cadre d’un plan d’urgence depuis plus
d’un an n’ont pas été faits. Ainsi, de nombreux parents n’ont pu
laisser leur enfant à l’école ce matin là où la consigne de non-
répartition  des  élèves  dans  d’autres  classes  était  respectée.
Dans d’autres écoles, la hiérarchie a fait pression, contre les
instructions ministérielles, pour obtenir des équipes un accueil
inconditionnel des élèves.

Dans  ce  cadre,  les  livraisons  de  masques,  et  d’autotests
connaissent déjà des retards. La campagne de tests salivaires
n’a  toujours  pas  commencé,  faute  de  matériel  comme  de
personnel qualifié.

Rien n’est prévu en ce qui concerne la restauration scolaire qui
est un lieu important de contamination des élèves mais n’est
pas considéré par les protocoles sanitaires successifs.

Sur le plan de la vaccination, les remontées de terrain de SUD
éducation  montrent  que  le  prétendu  accès  prioritaire  aux
personnels  d’éducation  de  plus  de  55  ans  à  la  vaccination
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n’existe  pas.  Les  centres  de  vaccinations  sont  en  effet  peu
nombreux, parfois réduits à un seul centre par département,
ou bien les créneaux réservés à la vaccination sont si réduits
qu’il est impossible d’obtenir un rendez-vous. Les personnels
sont  légitimement  inquiets  de  reprendre  sans  s’être  fait
vacciner : ils doivent faire l’objet d’une réelle priorisation dans
le calendrier gouvernemental de vaccination. 

Dans  le  second  degré,  les  dysfonctionnements  dans
l’enseignement à distance étaient encore notables aujourd’hui,
que  ce  soit  dans  le  Val  d’Oise,  la  Normandie,  les  régions
Grand-Est, et Rhône-Alpes. Le ministère n’a toujours pas tiré
les leçons de ses deux échecs précédents.

Pour  SUD  éducation,  il  est  manifeste  que  les  personnels
doivent une nouvelle  fois  composer avec l’impréparation de
l’administration qui les met en danger.  Partout où cela sera
nécessaire, SUD éducation appuiera les équipes qui choisiront
de se mettre en droit de retrait ou de faire grève pour obtenir
satisfaction sur leurs revendications. SUD éducation met ainsi
à disposition des équipes son préavis de grève.

Pour  faire  face  à  la  crise  de  manière  durable,  il  est
nécessaire de recruter massivement pour permettre une
baisse des effectifs sans diminution des heures de cours en
présentiel. C’est le sens du plan d’urgence pour l’éducation
que revendique SUD éducation depuis le printemps 2020.
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